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ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE LA CORPORATION  

 

Vendredi le 13 novembre dernier, se tenait la 9
ème

 

assemblée générale de la Corporation des gestionnaires de 

phares. Cette année, ce sont les gestionnaires du phare de 

Pointe-à-la-Renommée qui étaient les hôtes. Les 

gestionnaires de 11 sites de phares étaient présents. 

Au niveau des réalisations en 2009, il a été mentionné 

que : 

× 105 cartes des Amis de phares avaient été 

vendues ! une mention spéciale à notre président, 

Peter Noreau pour les dizaines de cartes vendues.  

× Le dossier de demande dôun num®ro dôorganisme 

de charité suit son cours. 

× Les responsables du comité de consultation sur la 

loi des phares patrimoniaux ont demandés à ce 

que nous soyons présents au sein du comité 

canadien et côest Peter Noreau qui a ®t® proposé. 

× Un projet de « Passe-Phares » a été présenté. 

Côest un document qui remplacerait la carte des 

amis des phares et qui permettrait aux détenteurs 

de faire étamper leurs passe-phares sur les sites 

quôils auront visit®s. Les membres pr®sents lôont 

trouvé intéressant et le dossier est en marche ! 

Merci à Jean Cloutier pour le travail de 

d®broussaillage quôil a accompli. 

× Des pressions seront faites auprès de différentes 

instances afin de les sensibiliser à la cause de la 

sauvegarde des phares. Le cas du phare de lô´le 

Rouge, qui est dans un état inquiétant, servira 

dôembl¯me pour les pressions ¨ venir. 

× Le site web de la route des phares sera refait dans 

les prochains mois. 

× Cô®tait une ann®e dôanniversaires pour les phares 

de lô´le Verte et de Pointe-au-Père. Les activités 

entourant le 200eme anniversaire de lô´le Verte 

se sont terminées en septembre après deux 

ann®es bien remplies. La corporation a dôailleurs  

 

fait faire une plaque pour souligner 

lô®v®nement. Du c¹t® de Pointe-au-P¯re, côest le 

100eme qui a été souligné par le propriétaire du 

phare, Parcs Canada lors dôune journ®e 

dôactivit®s le 8 ao¾t dernier. 

De plus, la réunion a été le prétexte à de nombreuses 

discussions intéressantes qui se sont poursuivies dans la 

soirée. Terminons en mentionnant que le nouveau 

conseil dôadministration est compos® de : 

Peter Noreau, Phare de Cap au Saumon, Serge Guay, 

phare de Pointe-au-Père, Arlette Fortin, phare de Cap de 

la Madeleine, Pierre-Yves Bourgeault du phare du Pilier 

de Pierre et Jean Cloutier du Phare de lôIle Verte. 

 

 
Assemblée générale au phare de la Pointe-à-la-Renommée 
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DES PHARES À SAUVER ! 

 
Il y a plus de 200 ans que lô®pop®e des phares sur 
le Saint-Laurent a débutée. Des centaines de 
phares, feux de quai et alignements ont été 
construits jusquôen 1964. La dernière construction 
majeure a été le Pilier du Haut-Fond Prince à 
lôentr®e du Saguenay, l¨ o½ tout avait commenc® en 
1809 avec le phare de lôĊle Verte. Tous ces phares 
ont été construits pour rendre le fleuve plus 
sécuritaire et ainsi permettre les échanges 
commerciaux, nécessaires à la colonie pour devenir 
le pays que nous avons. 
 
En 1988, les derniers gardiens de phares étaient 
remerciés de leurs bons services et les stations de 
phares, maintenant automatisées, étaient désormais 
laissées à elles-m°mesé Plusieurs de ces lumi¯res 
du Saint-Laurent ont été détruites au cours des 
dernières décennies ou remplacées pour des tours 
métalliques. Il reste quand même une quarantaine 
de phares patrimoniaux tous aussi intéressants et 
importants les uns que les autres et nous devons les 
préserver. 
 
Quelques stations de phare ont eu la chance dô°tre 
ressuscitées par des groupes de bénévoles 
passionn®s, des associations ou par lôintervention 
de Parcs Canada, mais il reste encore beaucoup de 
phares orphelins qui dépérissent rapidement. Voici 
lôun dôeux :  
 

LE PHARE DE LôĊLE ROUGE 
 
LôĊle Rouge sôest form®e, au large de lôĊle Verte, ¨ 
partir dôune accumulation de gros cailloux que 
lôimp®tuosit® du Saguenay avait fait rouler jusquôau 
milieu du fleuve.  Son nom lui aurait été donné par 
Champlain en raison de la couleur rougeâtre des 
galets qui la composent. Cette région où les 
courants et les vents sont très forts en plus de la 
brume qui y est abondante a été le théâtre de plus 
de 32 naufrages. LôĊle dissimule ®galement de très 
dangereux r®cifs et des bancs qui sô®tendent sur 
plus de 3 1/2 milles de longueur par 2 milles de 
largeur.  
 
Dans les années 1840, la rivière Hudson et la 
construction du canal Champlain et du canal Érié 
rendaient le port de New York plus intéressant que 
le port de Montréal pour desservir les régions en 
amont. Côest aussi en 1840 quôa eu lieu lôunion du 
bas et le haut Canada et le gouvernement du 
nouveau Canada-Uni avait tout intérêt à réduire le 
nombre de naufrages ¨ lôint®rieur de ses eaux sôil 
voulait continuer à opposer une compétition  

 
 
commerciale efficace au canal Érié. La Trinity 
House de Québec a donc construit trois phares 
pendant cette période : Les phares du pilier de 
pierre, de lô´le Bicquette et de lô´le Rouge 
 
Le phare érigé en 1848, se démarquait par son feu 
fixe, de couleur rougeâtre, équipé de 24 lampes à 
lôhuile munies de r®flecteurs.  Notons ®galement 
que ses 75 pieds au-dessus du niveau de la mer lui 
donnaient une portée de 12 miles par temps clair. 
 
Pour implanter dans la rocaille une solide tour de 
51 pieds de haut, coiff®e dôune lanterne de 15 
pieds, il fallut fouiller le sol jusquô¨ une profondeur 
de 20 pieds. Ce phare a été construit avec des 
pierres dôÉcosse, de la même qualité que celles qui 
furent utilisées pour la construction de la cathédrale 
de Montr®al. ê lôint®rieur, le rev°tement est de 
briques import®es de lôAngleterre. Le dernier ®tage 
est en dôme dans lequel il y a une ouverture qui 
donne accès à la lanterne. 
 
Cette tour se distinguait par ses 3 anneaux de 
pierres en saillie qui la ceinturaient à intervalles 
réguliers. Cet élément architectural avait pour 
fonction dô®loigner lôeau des murs de la tour de 
façon à en retarder la dégradation. Cette technique 
sôest av®r®e efficace car depuis la construction de 
la tour, en 1848, la maçonnerie a été refaite que 
vers 1940, soit environ un siècle plus tard. 
 
En d®pit de la construction du phare de lô´le Rouge 
en 1848, pas moins de 16 navires sôy seraient 
encore échoués entre 1848 et 1869. Les 
navigateurs se plaignaient du fait que ce phare était 
situ® beaucoup trop loin du r®cif de lô´le Rouge. Un 
bateau-phare ancr® dans 10 brasses dôeau au 
Nord-Est de lôĊle viendra corriger cette situation en 
1871. 
 
Ce phare fut lôavant-dernier ¨ °tre habit® puisquôen 
1988, le gardien a également laissé sa place à 
lôautomatisation. Par la suite lô´le a ®t® ¨ lôabandon 
alors que seulement la lumière de la tour était 
entretenue lors des visites sporadiques des 
techniciens.  
 
À la fin des années 1990, la station est nettoyée et 
réaménagée pour recevoir les touristes à la 
recherche dôexotisme. Les promoteurs gagnent 
même le prix du tourisme en 1999. En 2000 et 
2001, côest par h®licopt¯re que lôacc¯s ¨ lô´le est 
assur®. Lô´le Rouge avait ¨ ce moment le vent dans 
les voiles. Mais cela nôa pas dur®, et lô´le au milieu 
du fleuve ainsi que son phare ayant été construit 
150 ans plus tôt, seront de nouveau laissé à 



Bulletin des Amis des phares 

 3 

lôabandon. Il nôy a pas pire endroit sur le Saint-
Laurent pour subir les fougues de Dame Nature 
arrivant de tous les côtés provoquant une 
dét®rioration acc®l®r®e dôun des plus beaux sites du 
Saint-Laurent.  Il faut agir avant quôil soit trop tard. 

 

 
 Photo : Collection René Lindsay 

 

 

 

 

 

Lô®té 2009 à Pointe-au-Père 

 
La visite du phare de Pointe-au-Père fait partie de la visite 

du Site historique maritime de la Pointe-au-Père. Le site  

pr®sente  deux  autres th®matiques soit lôhistoire de 

lôEmpress of Ireland et le sous-marin Onondaga. Cô®tait  

une premi¯re ann®e dôouverture pour ce dernier et il a 

attiré énormément de nouveaux visiteurs. Comme 85 % 

de ces visiteurs  provenaient de lôext®rieur de la r®gion, ils 

ont pour la plupart choisi de faire la visite du site au 

complet, donc celle du phare. Il y a donc eu plus de 

24 000 visiteurs qui ont franchi les 128 marches qui 

mènent au sommet. De plus, 2009 représentait le 

centenaire de ce phare qui est le troisième sur le site de 

Pointe-au-P¯re et qui a guid® les marins jusquôen 1996. 

Une journée de commémoration organisée par Parcs 

Canada sôest tenue le 8 ao¾t. ê cette occasion un nouveau 

document intitulé : « La station dôaide ¨ la navigation de 

Pointe-au-Père et son phare de béton armé. » a été lancé. 

Côest un ouvrage de 90 pages, sign® par Brigitte Violette 

et Leïc Godbout. 

Pour terminer, il est difficile de passer sous silence le 

succès du sous-marin Onondaga au site de Pointe-au-

P¯re. Lôachalandage total de cette premi¯re saison, pour 

les trois thématiques, est de 91 611 visiteurs, côest une 

augmentation de 313%. Si ce beau résultat peut rejaillir 

sur lôachalandage au phare et dans ses d®pendances,  

vivement dôautres saisons comme celle-là ! 

 

 
Photo :Serge Guay 

 
Photo :Serge Guay 

 

200 ans au phare de lôĊle Verte 
côest brillant ! 

 
Le 12 septembre dernier, nous pouvions apercevoir 
un immense chapiteau et beaucoup de monde au 
pied du phare de lôĊle Verte. Tous étaient 
rassemblés pour célébrer les 200 ans de ce 
premier phare du Saint-Laurent. Le 13 septembre 
1809, le gardien Charles Hambelton recevait lôordre 
de la Trinity House de Qu®bec dôallumer les 13 
lampes ¨ lôhuile munies de 13 r®flecteurs du 
système lumineux nouvellement installé. 
 
Nous avons devanc® dôune journ®e la petite f°te 
pour des raisons dôacc¯s, de mar®e et de 
traversieré Côest ­a la vie sur une ´le. Tout le 
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gratin de Notre-Dame-des-Sept-Douleurs (lôĊle 
Verte) ainsi que plusieurs invités de marques étaient 
pr®sents pour lô®v®nement. Les invit®s ont ®t® 
accompagnés à partir du quai pour aller faire une 
visite guid®e de lô´le avant le d´ner, sp®cialement 
préparé pour eux au restaurant « La maison 
dôAgathe ».Après le dîner, tous les gens étaient 
conviés à visiter le site du phare qui avait retrouvé 
son allure de jeunesse car les fils électriques ont été 
enfouis sous terre et les poteaux enlevés au début 
de lô®t®. Le nouveau mus®e qui est maintenant 
install® dans la cabane ¨ lôhuile, la b©tisse du criard 
et dans le phare, a été très apprécié de tous. 
Plusieurs ont fait une petite marche jusquôau 
nouveau Blanc avant le début des activités 
protocolaires qui ont commencé vers 16 heures. 
 
Côest avec le d®voilement de cette nouvelle 
structure dôalignement (Le Blanc) que nous avons 
commenc®. Par la suite lôassociation philat®lique de 
Québec nous ont présenté un nouveau timbre conçu 
sp®cialement pour lôoccasion. Ce timbre ¨ tirage 
limit® ¨ cours l®gal et sôadresse surtout aux 
collectionneurs. La Corporation des Gestionnaires 
de Phares du Saint-Laurent sôest fait remarquer 
aussi en présentant une plaque commémorative 
présentant leur respect envers le doyen des phares 
de notre association. Pour remercier dôune fa­on 
plus particulière tous les gens qui ont été importants 
lors des 200 années du phare, un système lumineux 
à 13 réflecteurs et 13 bougeoirs a été allumé. Un 
descendant de Peter Fraser, premier r®sident de lô´le 
et une descendante du premier gardien Hambelton 
ont commenc® lôallumage, suivi par Charles Lindsay 
représentant sa famille de 4 générations de gardien 
de phare. Mme Madeleine Fraser épouse de feu M. 
Armand Lafrance, dernier gardien du phare, a 
allum® la lumi¯re suivante. Par la suite côest un 
représentant des assistants gardiens, un Capitaine, 
un pilote, le maire, la présidente des maisons du 
phare, les aubergistes et ainsi de suite jusquô¨ ce 
que le système lumineux nous illumine tous de ses 
13 feux.  Le souper et le gâteau ont suivi et la soirée 
sôest termin®e de bonne heure car la mar®e était 
haute à 20h40 et la première traverse partait à 
19 h30 .  
 
Les festivités entourant le 200

ème
 anniversaire du 

phare de lô´le Verte avaient commenc® en 2006 pour 
commémorer le début de la construction du phare 
200 ans plus tôt. Il y a eu par la suite des activités, 
événements et publications, à chacune des années 
qui ont suivi. Le souper du 12 septembre, sous le 
chapiteau, au pied du phare, marquait la fin des 
festivités. 
 

 
Photo : Eric Lebel 
 
 
 

 
M. Jean Cloutier, (membre du C.A.) présentant une 
plaque commémorative de la part de la Corporation 
des gestionnaires de phares.  
 

Le Blanc de lôĊle Verte 
 
Dans le Bulletin des Amis des Phares # 7 (Automne 
2008), je vous avais racont® lôhistoire du Blanc. 
Cette structure de bois qui a servi dôalignement 
avec le phare de lô´le Verte, affin de parer la batture 
de lô´le Rouge ®tait disparue depuis 1976. Jôavais 
terminé mon texte en vous disant que le Comité du 
200

ème
 anniversaire prévoyait reconstruire cet amer 

en 2009. 
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Et bien, les amis, côest chose faite ! Il a été inauguré 
le 12 septembre dernier lors des célébrations du 
200

ème
 tenues sur le site du phare. Un gros merci à 

tous les bénévoles et tout spécialement à Pierre 
Fraser et Francis Michaud pour la reconstruction 
dôune parcelle de notre histoire maritime. 

 

 
Le nouveau  « Blanc è du site du phare de lôIle Verte 

Photo : Jean Cloutier 

 

LE POT FAIT PEAU NEUVE ! 
 

Dôimportants travaux au phare du Pot ¨ 
lôEau-de-Vie ont permis de redonner au lieu tout le 
lustre quôon lui connaissait depuis sa restauration en 
1989. Les travaux, entrepris par la Société Duvetnor 
le 25 mai dernier, ont porté sur deux fronts.  
Premi¯rement, des travaux dôinfrastructure dont les 
coûts ont été supportés par le propriétaire, Pêches 
et Océans Canada, ont permis de refaire en entier le 
grand escalier extérieur, une partie des pavés et 
presque tous les garde-corps afin de préserver leur 
int®grit® et dôassurer la s®curit® des visiteurs.  

Deuxièmement, la vieille terrasse servant à 
lôatterrissage des h®licopt¯res de la Garde Côtière 
affect®e ¨ lôentretien du feu de navigation a ®t® 
remplacée par une structure toute neuve. Occupant 
le double de la superficie de la terrasse originale, 
cette  nouvelle terrasse est surmont®e dôun abri 
dans lequel ont été installés des éléments audio-
visuels relatant lôhistoire du petit b©timent ¨ 
lôarchitecture unique, la vie quotidienne des gardiens 
et lôhistoire singuli¯re du petit comptoir maritime 
®tabli dans lôarchipel entre 1819 et 1860... Dôautres 

éléments portent sur les oiseaux marins dont les 
vedettes incontest®es sont lôEider ¨ duvet et le Petit 
pingouin.  
 
 Plusieurs partenaires se sont joints à 
Duvetnor pour ce deuxième volet : Développement 
Économique Canada, Tourisme Québec - par le 
biais de lôentente de partenariat r®gional en 
tourisme pour la région touristique du Bas-Saint-
Laurent - et Environnement Canada (Service 
canadien de la faune). Les travaux ont été 
complétés au début de septembre 2009 et seront 
inaugurés officiellement lors du lancement de la 
saison touristique 2010 au Pot ¨ lôEau-de-Vie en 
juin prochain. 
 
Jean Bédard   
Société Duvetnor Ltée, 418-867-1660 
jean.h.bedard@duvetnor.com  
 

 

 

 

Le phare du Cap au Saumon 

 crie aux navires ! 
(Par : Jean Cloutier) 

 
Il nôy a pas si longtemps, toutes les stations de 
phare du Saint-Laurent avaient leurs criard de 
brume. Les gardiens devaient les mettre en marche 
aussit¹t quôils perdaient de vue un des amers quôils 
avaient dans toutes les directions à partir du phare. 
Apr¯s lôautomatisation des phares, plusieurs phares 
ont été équip®s dôun criard automatique muni dôun 
système optique pouvant détecter la brume et 
activer les nouvelles flûtes électriques. Depuis une 
d®cennie, ¨ part les criards des navires, il nôy a que 
le pilier du Haut-Fond Prince que vous pouvez 
entendre dans la mauvaise visibilité tandis que tous 
les autres phares sont devenue muets ! 
 
Au phare du Cap au Saumon, Peter Noreau 
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travaille depuis plusieurs années à restaurer le site. 
Avec ses bâtiments rénovés et repeints, la station a 
repris vie et est belle à voir à partir de la mer. 
Certains pilotes ont m°me pris lôhabitude de saluer 
le phare et ses occupants par quelques coups de 
criard du navire qui vont se résonner sur la 
montagne.    
 
Depuis lô®t® dernier, au plaisir des pilotes et des 
marins, le criard au phare du Cap au Saumon 
répond aux navires. Deux flûtes de tonalité 
différente, installées dans la cabane du criard qui 
surplombe le cran rocheux, ont été remises en 
marche par ce nouveau gardien des lieux. Un petit 
compresseur à air normalement utilisé avec des 
outils est directement relié aux flûtes et un système 
de commande à distance a été ajouté pour 
permettre au notre gardien de répondre aux navires 
sans avoir à délaisser ses occupations. 
 
Ce criard nôest pas utilis® lors de mauvaise visibilit®. 
Ce nôest pas un criard de brume, côest un criard de 
courtoisie.  
 
Félicitations Peter ! 

 

 
Photo : Jean Cloutier 

Double anniversaire au phare de 

Pointe-au-Père! 
Lancement dôune nouvelle publication 
 

Afin de souligner le 150
e
 anniversaire de la station de 

phare et le 100
e
 anniversaire du phare de Pointe-au-

P¯re, Parcs Canada a proc®d® au lancement dôune 

nouvelle publication sur la station de phare, lors dôune 

journée portes ouvertes le 8 août dernier au lieu 

historique national du Canada du Phare-de-Pointe-au-

Père.  

 

 
 

Intitulée �/�D���V�W�D�W�L�R�Q���G�¶�D�L�G�H���j���O�D���Q�D�Y�L�J�D�W�L�R�Q���G�H���3�R�L�Q�W�H-
au-Père et son phare de béton armé. Centenaire 

dôune construction audacieuse (1909-2009), la 

publication, richement illustrée et remplie de 

nouvelles informations, relate lôhistoire de la station 

de phare depuis ses d®buts ainsi que lô®volution de 

lôutilisation du b®ton arm® dans la construction de 

phares. Les auteurs, Brigitte Violette et Léïc Godbout, 

sont respectivement historienne pour Parcs Canada et 

architecte au Ministère des Travaux publics et des 

Services gouvernementaux. 

Tout au long de la journée portes ouvertes, une 

programmation spéciale était offerte en plus des 

activités habituelles . 
 

 

 


